
Page 1

L'alter-sommet de Nice a été une étape impor-
tante dans la campagne d'opinion et de plai-
doyer « aidons l'argent à quitter les 
paradis fiscaux »du CCFD Terre Solidaire.
Début novembre plus de 200 membres du CCFD 
Terre Solidaire, dont une quinzaine de Bretagne -
Pays de Loire et une dizaine de partenaires du 
Sud, ont participé, à l'occasion de la rencontre 
du G20, à l'alter-sommet de Nice organisé par 
une coalition d'une trentaine d'organisations ci-
toyennes. Elles partagent la conviction que 
l'accès de tous aux droits humains  fon-
damentaux et la protection de notre planète 
passent par un juste partage des richesses, 
d'autres modes de développement et une 
gestion démocratique des biens communs.
A Nice plus de 10 000 personnes avec calme, sé-
rénité et détermination ont porté cette convic-
tion par des animations, défilé,  forums et ate-
liers autour de différents thèmes comme :
- la souveraineté alimentaire
- la taxation des transactions financières pour fi-
nancer le développement
- la régulation des multinationales qui in-
vestissent dans le Sud
- mettre fin au scandale des paradis fiscaux.
A la demande et avec de nombreux partenaires 
du Sud, le CCFD-Terre Solidaire s'est investi  de-
puis quelques années, avec d'autres organisa-
tions, dans une plate-forme internationale de 
lutte contre les paradis fiscaux et depuis sep-
tembre 2010 en lançant et animant  la cam-
pagne d'opinion et de plaidoyer « Aidons l'ar-
gent à quitter les paradis fiscaux ».
L'enjeu de l'évasion fiscale est très important 
pour tous les pays, y compris ici. Mais il est 
énorme pour les pays du Sud. Quatre chiffres :
- 800 milliards d'euros s'évadent et 
échappent à l'économie des pays du sud 
chaque année--
- C'est 125 milliards d'euros de recettes 
fiscales non disponibles pour faire des routes, 
des écoles, des hôpitaux...
- A comparer aux 30 milliards qui suffiraient 
pour éradiquer la faim dans le monde
- Et aux 80 milliards d'aides 
attribués annuellement.
Certes les maigres mesures 
concrètes prises par le G20 
ne sont pas à la hauteur 
des enjeux mais le combat 
contre l'évasion fiscale 
des pays du Sud par les 
multinationales est au-
jourd'hui reconnu et légiti-

mé par les hautes autorités politiques. Le sujet 
refait surface de façon spectaculaire alors que 
beaucoup voulaient le voir enterré. Des cen-
taines d'articles dans la presse, débats entre 
élus, reportages dans les journaux télévisés et 
même une position partagée entre Nicolas Sar-
kosy et Barak Obama. Des discours, il va falloir 
passer aux actes.  Quatorze régions françaises 
sont d'ores et déjà engagées ou sont sur la 
bonne voie  contre les paradis fiscaux et déci-
dées à demander des comptes à leurs parte-
naires financiers. Des décisions unilatérales se 
prennent (le Dood-Frank Act aux USA par ex.).
Ce n'est donc pas le moment de baisser la 
garde. D'autant plus que la période électo-
rale présente peut être propice aux discus-
sions, à des initiatives auprès d'élus et futurs 
élus, confrontés comme nous tous à la crise 
aiguë et structurelle et à la recherche de solu-
tions.
Certains peuvent peut-être s'interroger sur le 
bien-fondé du travail du CCFD-Terre Solidaire 
sur les paradis fiscaux. Bernard Pinaud, délégué 
général du CCFD, dans le magazine Faim et Dé-
veloppement de septembre-octobre titre son 
éditorial : « La justice fiscale au cœur de notre 
mission ». Il poursuit: « En s'engageant sur 
ces questions(...), le CCFD-Terre Solidaire s'ins-
crit dans la dynamique de la pensée sociale 
de  l’Église et de l'option préférentielle 
pour les pauvres qui appellent à juger toute 
pratique économique à l'aune de son impact 
sur les pauvres ».
Il nous rappelle que Benoît XVI dit dans son en-
cyclique Caritas in Veritate :  « Le marché a en-
couragé des formes nouvelles de compétition 
entre états (…) à travers divers moyens, au 
nombre desquels une fiscalité avantageuse 
(…) faisant peser de graves menaces (…) sur 
les droits fondamentaux de l'homme ». 
« En formulant des propositions concrètes pour 
lutter contre l'évasion fiscale le CCFD -Terre Soli-
daire est ainsi parfaitement dans sa mission, 
tant d'ONG de développement que d'organisme 
d’Église ».

René

Edito : importance du plaidoyer et des campagnes d'opinion
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Les jeunes adultes du CCFD-Terre Solidaire

Une nouvelle équipe locale !

Un week-end
En septembre, 25 jeunes des régions Bretagne et Pays de Loire, se sont retrouvés près de Vitré avec 
un beau programme pour le week-end :
- présentation de l'Indonésie et du voyage d'immer-
sion avec le chargé de mission Hatim et la parte-
naire Hilma
- une soirée sur les paradis fiscaux avec la projec-
tion du film « La Grande Évasion » suivie d'un débat 
avec Jacques Harel, militant à ATTAC, à Saint Malo
- et le dimanche des ateliers sur l'éducation popu-
laire avec la OBRA de Brest, les paradis fiscaux, 
l'Indonésie et les actions de rues.
Malgré un programme dense, le week-end était 
placé sous le signe de la convivialité et la bonne 
humeur, riche en échanges.

Une soirée à Brest
En vue du G20 de Cannes, une soirée sur 
les paradis fiscaux était proposée à l'Attri-
but (café-resto associatif, bio) de Brest. Mal-
gré le peu de succès sur le nombre de parti-
cipants, ce fut une soirée très sympathique, 
où toutes les interrogations sur les PF ont 
pu être posées. Une soirée qui a permis, 
pour certains, d'en comprendre un peu plus 
sur cette problématique qui peut paraître 
complexe et donc inaccessible, le tout dans 
un endroit agréable et tenu par des per-
sonnes accueillantes.

Terres à taire
« Terres à taire » continue son bout de chemin et sa 
tournée nationale ! Après la ré-édition des DVD à la 
rentrée, les projections continuent : lors de Lurrama 
dans le Pays Basque, à Tours pour la journée 
organisée par la Région Centre sur la biodiversité et 
le développement, dans les lycées dont la Croix-
Rouge à Brest, lors de soirées publiques. Nous 
envisageons de renforcer notre action de plaidoyer 
dans les mois à venir, avec la perspective des futures 
élections et la réforme de la PAC. Nous réfléchissons 
sur le mode le plus approprié pour le faire.

Elise-Anne

Une nouvelle Equipe Locale du 
C.C.F.D.-Terre Solidaire sur l'En-
semble Nord Elorn !
Dans le prolongement de la 
célébration des 50 ans du 
CCFD-Terre Solidaire en Finis-
tère, qui s'est tenue avec 
grand effet à Guipavas, le 27 
mars 2011, les personnes qui 
s'étaient fortement impliquées 
dans la préparation et la réalisa-
tion de cet événement ont 
constitué une nouvelle Équipe 
Locale du CCFD-Terre Solidaire 
sur l'Ensemble Nord Elorn 
(Gouesnou, Guipavas, Le 
Relecq-Kerhuon). Elle se com-
pose d'une dizaine de per-
sonnes. Elle se donne comme 
activité de sensibiliser le public 
de ces trois communes, et au-
delà, à la solidarité internatio-
nale, dans tous les domaines.
Le premier but qu'elle s'est fixé 
c'est d'inviter les personnes de 

ce secteur à réfléchir aux rela-
tions qui existent entre 
notre consommation et les 
productions agricoles - végé-
tales et animales -, aussi bien 
chez nous que dans les pays 
en développement. L'équipe a 
choisi d'évoquer l'utilisation 
industrielle du soja produit en 
Amérique du Sud pour l'éle-
vage breton, et donc pour 
notre alimentation de consom-
mateurs, ici. C'est pourquoi 
elle a organisé à la Maison 
de Quartier de Coataudon 
en Guipavas, le mardi 6 
décembre, une soiré de ci-
néma-débat à partir du do-
cumentaire: « Terres à 
taire, histoires de soja 
ici et là-bas », réalisé par 
un groupe de jeunes ruraux 
bretons, dont Élise-Anne Ni-
colas, qui a animé le débat.
Bien entendu, cette équipe 

nouvelle se donne aussi 
comme perspective de se docu-
menter sur le travail des parte-
naires CCFD-Terre Solidaire du 
Sud et de l'Est, sur les théma-
tiques soulevées par eux, et 
sur les campagnes initiées en 
France pour soutenir leurs ef-
forts dans leur propre dévelop-
pement.

Jean-Michel

A noter qu'une équipe locale renaît, celle de Pont l'Abbé ; nous aurons l'occasion d'en reparler ...
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Dianto, à Brest

Interventions au groupe scolaire de la Croix-Rouge, à Brest

Dianto Bachriadi, 45 ans, militant associatif de-
puis 25 ans, est venu de Bandung (île de Java) à 
Brest dans le cadre de la SSI (semaine de la soli-
darité internationale). Il a été hébergé, ainsi que 
son interprète Emmanuel, chez Marie et Jean-Mi-
chel. Le lendemain de sa conférence-débat (bien 
suivie) au cinéma les Studios le lundi 21 no-
vembre sur les conséquences sociales et environ-
nementales de l'accaparement des terres en 
Indonésie.
Il a rencontré au centre Ozanam les membres du 
bureau diocésain du CCFD-Terre Solidaire 29 et 
quelques membres de l'Équipe d'Animation Dio-
césaine. Dianto nous a parlé avec précision de 
son travail à l'ARC (Agrian Ressource Center), as-
sociation partenaire du CCFD, dont il a été le co-
fondateur en 2005. C'est un chercheur, très impli-
qué dans le domaine de la réforme agraire et 
des mouvements sociaux en Indonésie. Le CCFD 
a soutenu financièrement sa thèse sur l'évolu-
tion des mouvements ruraux en Indonésie 
jusqu'en 2009, et finance une étude de l'ARC 
sur les conséquences sociales des plantations 
de palmiers à huile (PPH) dans 4 régions d'Indo-
nésie. Dianto est le principal coordinateur de 
cette étude.
Grâce à une bourse japonaise, l'ARC mène le 
même type d'étude en Malaisie, Philippines, 
Thaïlande. Les résultats de ces études pourront 
donner lieu à des actions de plaidoyer en Eu-
rope, car c'est la demande croissante en 
agro-carburant européenne qui est la cause 
de l'accroissement des surfaces de PPH en Indo-
nésie. Sur le terrain, l'ARC offre des formations 

aux paysans et leaders communautaires indi-
gènes.
Pour les stratégies, Dianto compte sur la mobili-
sation des réseaux associatifs. En effet, bien 
que la démocratie ait remplacé en 1998, la dicta-
ture de Suharto, et malgré les promesses des 
hommes politiques, la réforme agraire, inscrite 
dans la Constitution, ne se fait pas. Pour Dianto, 
une des meilleures stratégies pour lutter contre 
l'accaparement des terres reste donc l'occupa-
tion des terres par les communautés indigènes, 
le but étant de défendre le droit à l'accès à la 
terre inscrit dans la Constitution.
Une belle rencontre, suivie d'un repas en com-
mun au self de Keraudren.

Henriette

Pré rentrée des 
enseignants :

présentation du 
CCFD-Terre Solidaire

Une des nombreuses
interventions

au lycée

Le CCFD-Terre Solidaire du Finistère sera présen-
té à chacune des classes du lycée et du collège 
de la Croix-Rouge de Brest : un défi !
Faire connaître le CCFD-Terre Solidaire, sensibili-
ser à la solidarité internationale, donner une 
ouverture, faire prendre conscience des interdé-
pendances Nord-Sud (jean, soja...), donner un 
message d'espérance (notamment à travers 
l'action des partenaires), voilà quelques uns des 

objectifs que nous nous sommes fixés. Après 
avoir présenté ces objectifs et nos actions, lors 
de la pré-rentrée, nous sommes intervenus dans 
les classes de seconde et quelques autres, mais 
aussi au cross du collège.
Bon accueil des élèves, des profs, et perspec-
tives d'approfondissement dans beaucoup de 
classes : ça ne démarre pas mal ! A suivre....

Gaby



41 Boulevard de Kerguelen
BP 1102
29101 Quimper Cédex
Tél : 02 98 95 05 04
Mail : ccfd29@ccfd.asso.fr
Permanences : Mardi de 14h à 17h

Jeudi de 14h à 17h

Espace Ozanam, Centre de Kéraudren
110, rue Ernestine de Trémaudan
29200 Brest
Tél. : 02 98 44 58 32
Mail : ccfdbrest@centrekeraudren.com
Permanences : Mardi de 9h30 à 12h
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CCFD-Terre Solidaire (Comité Catholique contre la Faim et pour le Développement)
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Bon Noël à 
toutes et tous..
Bloavezh mad !

Une idée de cadeau :
le beau livre des 50 ans !

Pour faire vivre le CCFD-Terre Solidaire dans le Finistère, et surtout pour faire vivre la solidarité 
internationale dans Le Finistère, participez à l'assemblée diocésaine, le mardi 31 janvier 2012, au 
juvénat de Châteaulin, de 17h45 à 22h

Blog régional
Pour avoir des nouvelles des actions du CCFD-Terre Solidaire dans les 9 diocèses de Bretagne-Pays 

de Loire, une adresse à connaître, à visiter : http://blog.ccfd-terresolidaire.org/bpl/

Les 50 ans du CCFD-Terre Solidaire : suite !

En 2011, le CCFD-Terre Solidaire a fêté ses 50 ans. Pour 
marquer cet anniversaire, diverses célébrations ont été 
organisées aussi bien au niveau national, régional que 
local. Elles ont été l'occasion d'entendre des paroles fortes, 
porteuses d'espérance, de relire le chemin parcouru (« 50 
ans déjà, 50 ans seulement ») et d'esquisser des pistes 
pour demain.
Pour en garder trace, un document réalisé au sein de la 
Délégation du Finistère rassemble un florilège de ces 
expressions et reprend les temps forts de mars 2011, que 
ce soit à Paris, à Rennes ou à Guipavas pour le Finistère. Ce 
document de 50 pages est intitulé Ensemble pour une 
terre solidaire,  et est vendu 2€. Il est disponible auprès 
de la délégation du Finistère, à Quimper ou Brest.

Annie

Adhésions 2012
Depuis 2009, on peut adhérer au CCFD-Terre Solidaire :
- si vous étiez déjà adhérents, vous avez reçu ou recevrez une 
lettre vous proposant de  renouveler votre adhésion.
- sinon, si vous le désirez, demandez au siège de Quimper une 
demande d'adhésion. Toute personne reconnaissant l'identité et 
les misions du CCFD-Terre Solidaire et désireuse de participer à 
son action peut adhérer. L'adhésion est gratuite.

Une seconde vie pour les téléphones portables,
pour plus de solidarité !

Le CCFD-Terre Solidaire, en partenariat avec MonExTel.com, lance 
une vaste opération de collecte de téléphones portables au sein 
de toutes les régions de France. Une manière innovante de 
contribuer à la préservation de l’environnement, tout en 
collectant des fonds.
L’opération mise en place par le CCFD-Terre Solidaire et 
MonExTel.com permet de doubler la durée de vie d’un 
téléphone et de diviser par deux son empreinte écologique. 
En effet, la fabrication d’un téléphone portable requiert 
l’extraction de nombreuses matières premières rares 
(cuivre, or, argent, coltan...) ou nocives pour 
l’environnement (arsenic, antimoine, béryllium…).
Les téléphones  sont ensuite envoyés et triés aux 
Ateliers du Bocage (www.ateliers-du-bocage.com), une 
entité créée par Emmaüs France.
Vous pouvez déposer votre ou vos vieux téléphones 
portables au siège de Quimper ou à la permanence 
de Brest, ou encore lors de l'AD du 31 janvier.




